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Lu Journées sociales 
f a n e s de liDe 

m 
«r la 

familiale 
La dl«TÉta»l jouaué* «le la ge—ins 

• e s s e s t * * * * * ] * * fénteinea «ai m dot 
aujourd'hui à latl* a ni •« p o o i i u t r e 
d*a *s**ose* s o o moi— i i i t f i a w i a « que 
la n t i coaceraBM la «ra ta i de U mère 
d* tarnU* et U Mclatanaa de la famsl*. 

Aa Cetrèe d'étade*. pendant la matinée 
I i l à a j i pa-- M. l'ako* D O O M , son.-direc-

" ^ ^ ^ ^ M"' OBaaat 
de r B s s l * normale aoeiale déaoaara 
i l m i U I d'une aataoa e*ee«àve 
d*W>aaaiéec la formation aoeiale. Il faat 
mdai na mouvement d'opinion tal qu'il 
«*•»••*»•• favorable an retour de la mère 
•a tout. 

LE TRAVAIL « CONTRE NATURE > 
DES MIRES 

p a r M. Jo iaah D a a s L profaaaeax 
M » FacaJbîa n t t a l a a i i 

Sou» la prMdeoce do M. r«pbé Leaace. 
dareotsor do Seevétajuit social de R.>u-
baiz-Toorcoioa. M. Joseph Danei, profes-
•eur aux Faculté* catholiqaaes, présenta 
an défaut de l 'aprèa-mU on t r i s mtérea-
•ant expo** o s la q w a t w » du travail de 
U mère bore du forer. Le travail des 
mèrea de famine dans les établissements 
m l a M r e U eat cuotre nature, poee tout 
d'abord le idamnaué conrereijciet et il « t e 
le» caaaaa a u ont motjvc l'attrait de 
l'oaina: awornaanee du scatice du mari 
pose (aire face aux dépense* du 'ojer , 
l'ianorance méonaere de la (eaame et aoa 
dé»'* d éma seauaUon. 

U 7 a mieux à faire qu'à essayer de 
redreeser une sAnation maberieBe, 1 faut 
à rrai dire transformer np état d'eaort. 

ES la Upeiat iou interdisait led*t teevad 
I aetntale que le* eonaéquencea qui a'en-
aoàrraient n'atteàndraient pas la but pro­
posé. Quant à obtenir une améLorat^ou 
du salaire du pare de famille, elle paraît 
iin.in—ilili à l'heure actuelle. Rente l'amé-
nacemeot daa aSocat.ona famïkalea en vue 
de favorker l'ouvrier dont la femme de­
meurera au foyer. 

Le problème est iuteniatHMHl. car 
l'amélioration de m condition de l'oirvr.er 
s'obtient par dea eateotea interna t. on* le» 
et la première dea conoUJon» à envisager 
regarderait la production eUe-même. 

L'Egî.»* considère étalement le pro­
blème comme aien car este ne peut de­
meurer étrangère à l'obtention de condi-
Icône de rie qui favorisent pour l'homme 
celles de as* fit» dernières. 

M. l'abbé Leaage rappela qu'un Congrès 
international a'inoireaserm au moia de juin 
à Pan* a cette importante question du 
retour de la mère an foyer et à ce sujet 
donna de très utiles indication» sur l'état 
actuel dea oonaeatafjooa qu'il a pu faire 
dana le Alabnot mduatriei de Routraix-
Toureowf. 
NOTRE LÉGISLATION 

ET LA FAMILLE 

par M"* Cloaet 
Mlle Clouet, nui demeure l'une des ani­

ma tricea daa réunion» de l'après-midi et 
aprèa «voir donâ déjà dana la matinée 
des rues intéressantes sur la campasne à 
entreprendre, traita ensuite de la légis­
lation française et la famille. 

La distinguée conférencière situa révo­
lution législative dès le siècle dernier en 
faveur de la famille, posant ce principe 
que l'Etat n'a pas à remplacer la famille 
ruais doit l'aider et respecter s e s droits. 

l'armi les nombreuses amélioration^ que 
l'un peut aiamalec à ce point de vue, si 
faut citer d'abord: l'encouragement natia-
n a s grâce aux primes, à la natalité. 

La législation fiscale a fait aussi avel­
ine effort sa réduisant certains postes Je 
1 impôt. L'accès * la propriété- a été favo­
risé et on ne peut oublier ce anj « été fait 
eu ce sens par la loi Loucbeur; de même 
la situation de la famille eu regard du 
propriétaire s'est trouvée améliorée. 

Dana les domaines de l'éducation et de 
l'enseignement. l'Etat a favorise la famille 
en ce sens qu'il prépare par l'apprentis­
sage des ouvriers de valeur qui seront 
•pesa a suffire aux besoins du foyer. 

U y aurait encore beaucoup t dire sur 
lea divers efforts de l'Etat au point <te 
r o t de l'épargne, dea avantages aux fila 
de famille nombreuse au servie* militaire, 
etc., mata la conférencière ne manque pas 
de souligner qu'il reste beaucoup à faire 
et que ces loi* intéressant la famille ne 
v>ut réellement acceptables que dans la 
mesure où elles aident la famille et non 
dana celle où elles prétendent la rempla­
cer. 

Un salut a clôturé la réunion, après 
que M. l'abbé Oatrice, sous-directjeur du 
Secrétariat social de Roubaix -Tourcoin*. 
eut prononcé une court* allocution inspi­
rée des étude* de la journée. 

LE PROGRAMME D'AUJOURD'HUI 
Le matin, à 10 h . cercle d'étidss i t s t u t 

aai adoéresti de l'U.F.C.S. : «Le* difficulté! 
d* l'aetioa sociale. Comment les surmonter ». 
Les trois eanseri«e par il lie Cloaet, de l'Ecole 
sornsl* aoeiale. 

L'aprea-mnii, réunion.: (Preatdene* de 
af. Encan* Dothoit, préaident de* Semaine» 
Social** d* Franc*). — 14 h. 80 : « Vocation» 
aoetaaa* : D* alun, Lorin, Binaal », par 
M. Loti* Blaockaart. profaaaaar aux Faculté» 
Oatholiqae*. — 15 h. 80 : « Programma »ocial 
d* l'U.F.C.S. ror le terrain eiviqn* et parti-
calisrssassi législatif», par Mlle Cloaet. d* 
l'Beel* aoniMil* social*. — 16 h. 80 : Allocu­
tion par M. l'aube Depreeater, professeur au 
Sémlasir* d'Haubourdin at Bénédiction du 

Le crime de Péruwelz 
U M cuafroatatioB à la frontière 

Alfred Hocuneriav l'un des aasaasÙM de 
H septacéoscre de Béruwsix, sera extrait 
de la prison ce Oaincy où 1 est actuelle­
ment déteni , pour être dirigé samedi vers 
la frontière, s a hameau de Planart, 

La. aura lien à 9 h. 30 la confrontation 
de l'ancien sous-officier belge et de se s 
deux rompiacee arrê.iés eu Belgique. 

M. CsHaud, juge d'inwtrcction a Douai, 
et M. Monroy, juge d'rnstiruction à Tour­
nai, procéderont'à cette opération. 

d o ' Journal d* R o o b a i x * 
de 23 asrsatars IS32 N* 22. 

LA SERVANTE 
AU GRAND CŒUR 

PAR 

GEORGES DE LYS 

C o m m e t u l 'a* compri» t o i - m ê m e , U 
éta i t difficile fi H e r v é de «e dérober aux 
a v a n c e s de Mart in; une fol* dana leur 
i n t i m i t é , f o r c é m e n t son a t t e n t i o n e s t 
a l lée « s sajal s u j e t remarquable de leur 
entoura c e . 

Da t o n co té , la bel le Gisè le a é t é 
f lat tée da eoqoe ter a r e c u n écr iva in 
e n v u s et la vnnl té de notre ami y a 
t u i ivé aon c o m p t e 

Quant t o n danger que lconque , je 
n'y erota guère. Mlle Able t eat da c e t t e 
i « e a coamopoUte qui court Til le* 
d'aavax, «tat lon» h ivernales , sa lona e t 
au«>n«4TCgaa«, à Vantât d u m t r l â t * 
rietra, VlUapreux a* sera i t qn'nna m a l -
are proie * ea point d e r u e tout a o 
m a t a s . Ce» belle» pet l tea revêtit tol-
le ' tea , bal*, «••ettatlr*. « i i t i* . s;x.-t« 
étefjauta, tous le* luxe* de lu vie en un 
avat, « t «M pat i tas rente» d 'Hervé ue 
assaafaBBaawt p a s Isar s su l couturier . 

I l l a a n 1» Ma». 

I «M i l fi«l !#*>*«, 

A Paris a eu lieu entre U quai des Saints-Pères et l'enceinte du Salon nautique, 
une démonstration de canots pliants et insubmersibles faite par le Kayak-Club. 

VOICI UNE VUE DES EMBARCATIONS SUR LA SEISE. 

Roubaix 
Aujourd'hui, mercredi 2 3 novembre : 

Anjosrd'aul, saint Clément; demain, saints 
Flore. 

Soleil r Lever, 7 à. 19; coucher. 16 k. 
X,ua* : Dernier qu«rtier du 21; nouvelle 

la 28. 
Caisse d'Epargn* : de 9 n. 1 11 n. 30 et de 

11 à 1T h. 
Consultation d* nourrtaaona da OomitS Bon-

balslen d* Protectton d* l'Enfance : de 10 à 
11 h . au Groupe d'Ecolaa Ijnné (entrée par 
H me Inore* prolongée); da 1*117 h.,local 
d* la Goutta d* Lait. 

Bains Manlelpanx : Piecins : Me**ienT» : de 
9 h. à 11 h. 30 *t d* 15 h. à 19 h. 30; Bai­
gnoire» : di I I . I 1111.30 at da 15 h. à 
19 h. M. 

Le cinquantenaire du 
Cercle sténo-dactylographique 

roubauien 
Cent quarante-deux candidat» étaient 

pi éeent», diuiancne matin, aux examens or-
gr-nssés a l'institut Turgot, sous les auw-
p>ce« de rAssocisiUH) sténograpuique uui-
taire de Paris. 

M. Turotte, le distingué directeur, pré­
sidant la Oommiseion de eurvetUauce des 
épreuve*, était entouré de MM. Bûcher 
"t Gruet. président acfci*1 et vice-préaideut; 
Mlle» U l f a K , vice-présc'dente ; Leveugle. 
treworiére générale ; ides membres da 
Bureau et des directeurs, directrices et 
professeurs de divers établie seuients 
d'instrootion de Roubaix-Tourcoing . 

M. Bucner remercie d'abord M. Turotte 
d'avoir bien voulu honorer de sa pré*«icc 
cette session d'examens. Rappelant que le 
Cercle sténo-dactylognrpnjque roubaieien 
entrait prochaine ment dans sa 45" année 
d'exietence, il croit opportun de prooos*r 
la consùrtAKion d'un Comité d'organisation 
en vue de prendre toute* mesures utiles, 
pour commémorer dignement le cinquan­
tenaire de ea fciadation. 

Il prie M. Turofte, directeur de l'Ins-
tirtut Turgot qua fut le berceau des exa­
mens officiels de sténographie i Roubaix. 
d'accepter de faire partie du Comité d'hon­
neur, indépendamment des personnalités 
qui seront sollicitée», des chefs de msi-
•one, des directeurs et directrice» des. 
établissements d'instruction, «uns rxeee» 
non , ajer.i ooaV.B-iJI'jé o n ipurtvciiinnt 
actuellement à la diffusion de l'écriture 
rnpide. 

Un calendrier perpétuel, dont l'exécu­
tion serait confiée à une m i . s u sipécieli-
eée dan» lea travaux de chromolithogra­
phie, serait remis à toutes les firmes de 
notre région industrielle, leur rappelant 
le» principaux événements qui ont marqué 
ie« stades parcouru* depuis l'introduction 
l e la sténographie, notamment les cham­
pionnats obtenu» par nos concitoyens aux 
concours nationaux ou régionaux. Ce aéra 
un précieux stimulant pour les membres de 
cette corporation désireux d'élever le ni-
veau de la profession en faisant davan­
tage apprécier leur» services, 

M Turotte, soulignant tout l'intérêt de 
cette proposition, lui donne son entière 
approbation et promet de coHaboTer à son 
succès, de même qu'à celui u'es festivités 
qu'il conviendra d'ajouter au programme 
du cinquantenaire de ht fondation d'une 
oeuvre d'utilité publique incontestable. Il 
«et convaincu que le meilleur accueil sera 
réservé i l'initiative priée par celui qui 
fut l'artisan opiniâtre d'une idée féconde, 
tant pour le commerce et l'intruetrie. que 
pour les familles, en procurant a leurs en­
tants des situation* assurant leur indé­
pendance. 

Xou* rendrons compte, ultérieurement, 
du résultat de ces examens. 
HALLE FLIPO. Voir prix en dernière page 

Un peintre tire 
un coup de revolver en l'air 

pour effrayer son ami 
U n pet i t d r a m e a mi s en émoi la 

rru de Tourcoing au cours de la nuit 
ata lundi à mardi . Voic i ce dont 11 
s ' a g i t : 

U n ouvrier peintre , Fé l ix Lebacq, 
i*:' an», domic i l ié rue des A n s e s , cour 
l 'odin frères , a v a i t p a s s é la soirée 
nrec nn de se» a m i s , Val fre Depraeter , 
peintre é g a l e m e n t , qui habi te , lui, rue 
d? Tourcoinic, cour Jonvl l l e , 8. Ce 
dernier é ta i t a c c o m p a g n é de sa 
f e m m e . Tard dans la soirée , Lebacq , 

N' importe ! Il m'es t pénible de voir se 
diss iper en te l le c o m p a g n i e le mari de 
F r a n ç o i s e . . . L'an passé , il senibluit 
rj.-«.'nlsf>r de douleur, aujourd'hui il 
s'Cgaye de» sourires d'une fllrteuse... 

E s t - c e donc la l 'amour de l 'bom-
u,e ? . . . 

— Tu c o n d a m n e * bien v i te Hervé , 
protes ta Le Goëlo ; e u tout cas , en g é ­
néra l i sant , tu e s i n j u s t e quand c e ne 
serait que pour la m é m o i r e de Nico las 
rjonèvre. 

— Ah ! oui ! pauvre parrain ! sou­
pira Nicole . Mal» la race de tel» hom­
me» *e perd ! . . . Oui, il fut un c t n i r 
s s r e t n d é l e Jusqu'à la mort , au-delà 
m ê m e , puisque c 'est à i o n s i l enc ieux 
«ecriflee que noua d e v o n s notre 
bonheur 1 . . . 

T r è s la prit sur son cœur . 
Auaal e s t - c e lui que J' invoque 

qunad J'béaita d a n s la v i e ; s o n e x e m -
jejr m e gnrd» de J a m a i s fail l ir . J e veux 
Atre d l s n e (le lui et - t le ce l le qu'il m'a 
<l ::nce : . . . 

BOUS l e prétexte de guider 'a v ' e 

d e U Jeune fille, H e r v é s e l a i s sa i t en ­
traîner dan» le tourbil lon de l a s i enne . 

• d r o i t , fort , aarlle, il éprouvai t n n e 
m a i t e puéri le t sa montrée habi le à 
t o u s l e s «ports e t à d o m i n e r d e sa s u ­
périorité les J e a s e a h o m m e s qui fai-
s'tfent In roue d e v a n t Gisè le . 

I s e m W t i t «voir rp'eré le rtefl. l ancé 
itir* de leur premier aliortlase, pour en 
sortir tr iomphateur . La baguet te de 
Cireé é t a i t pas»** a u x m a i n s de la m o -
derne aathinlaxeaaaa 

M o i n e a v i s é « B T H j s - a , H e r v é , paxi. 

son a m i e t la f e m m e de c e dernier, 
se re trouvèrent a u c a f é B e e s e m a n s , 
13 7 ter, rue de Tourcoing. 

Il e s t probable que les d e u x pein­
tres é ta i en t que lque p e u Ivres. T a n t 
e t si bien qu'à un certa in m o m e n t , 
Lebaeq m a n i f e s t a le dés ir d 'embras-
s t r la f e m m e de Depraeter . 

Celui-ci iirit fort m a l la chose . Il 
r tpoussa L e b a c q ; une m ê l é e s 'ensuiv i t 
il l ' i ssue de laquel le Lebacq , que lque 
l eu meurtri , sort i t du débit , e t rentra 
chez lui. Mais ce ne fu t p a s pour 
Ici g t e m p s . Pr i s tout à coup de colère. 
I.cbacq s 'empara de s o n revolver e t 
revint vers le c a b a r e t B e e s e m a n s , où 
Depraeter et sa f e m m e se trouva ient 
ei core. 

Ce dernier aperçut son co l lègue 
a i m é d'un revolver . Il eu t peur, et 
ser t i t p r é c i p i t a m m e n t d a n s la rue 
pour s'enfuir. M a i s l 'autre l e su iv i t 
e t , pour l'effrayer, il t ira un coup de 
r e v o l v e r . . . e n l'air. 

A ce m o m e n t , u n e patrouil le 
d'&gents arrivai t . Ceux-c i , b ien e n ­
tendu, e m p o i g n è r e n t le t ireur e t l 'eni-
r.ienèrent a u pos te . M a i s déjà L e b a c q 
regret ta i t son a c t e . Il n 'avai t d'ail-
1-urs, dit- i l , j a m a i s Voulu faire de mal 
à son a m i , m a i s s i m p l e m e n t l'effrayer. 
Ajoutons que son revolver ne c o n t e ­
nai t qu'une seu le car touche . 

A u poste , Lebacq e t Depraetea- se 
téconc l l i èrent . Ix; d e u x i è m e re fusa de 
I f r t e r p la inte , ce qui n ' empêcha pas 
M André , c o m m i s s a i r e de pol ice du 
V arrondis sement , de déférer Lebacq 
au P a r q u e t s o u s l ' inculpat ion de vio-
k r c e e t port d 'arme prohibée . 

E t a v a n t le départ pour Li l le , o n 
[ u t voir les deux a d v e r s a i r e s de la 
vei l le se faire de réciproques e x c u s e s , 
t t Deprae ter offrir g é n é r e u s e m e n t à 
s o c e x - e n n e m i . . . sa b lague à t a b a c . . . 

COMME IL S E N T BON CE LINGE ! 
C'est ce que disent toutes les ménagères 
qui lessivent au Blaaco, la bonne odeur 
du linge est s*gae de propreté. Voyez 
l'annonce page 7. " * " " ' 36U33d 

LA REMISE DE LA CROIX 
DE CHEVALIER 

DE LA LÉGION D'HONNEUR 
AU LIEUTENANT Feraand POPEUER 

Le président du Cercle Militaire rap­
pelle aux officiers d'infanterie que la pro­
chaine *éance comptant pour te carte de 
surclassement aura lieu demain jeudi, à 
18 h. 30. rue du OuroJr. Ce cours aura lieu 
dams deux salies différentes, l'unie aura 
comme instructeur, le commandant PaoM, 
l'autre le capitaine Bourron, tous deux de 
la préparation militaire supérieure. 

Ixi séance se termina à 19 h. 30, et sera 
suivie de la remise de te Orodx de cheva­
lier de te Légion d'honneur au lieutenant 
l'ernaod PopeLer. 

Les ofteiers de toutes armes sont priés 
d'assister à cette cérémonie en tenue ci­
vile. Les parents et amis de M Popelier 
y sont égajremeot cordialement invité». 

Le discours de ci.rconstaooe sera pro­
noncé par le en romain dent Itobyn, prési­
dent du Cercle, la remise de te Croix sera 
fuite par le capita'ue DesrueUes, ami de 
M. Popelier. 

HORLOGERIE-BIJOUTERIE. - Hen-
nebois, 1, rue du Grand-Obemin. 3690ôd 

CADEAUX POUR F I T E S . — Le plus 
grand choix de OhainejLlonmes et Fau­
teuil* enir à L'AMEUBIEMENT GÉNÉ­
RAL, Roubaix. 3UUJ 

EN FAVEUR DE < LA DETTE » 
Là a Journée de te Dette » organ'sée 

sans notre ville s obtenu un véritable 
succès, succès dû en grande partie à ru 
publicité faite pur le a Journal le 
Boubeix s, qui l'annonça ; à la Maison 
B. Dubois, qui prêta gracieusement un 
gros caution ; au Radio-Club du >.'ord, qui 
permit de vendre die billets dans son 
stand. Les scouts ont droit également à 
toute te reconnaissance de leur aînés. Une 
belle vente de billets fut eu ounre ta te 
i-u cours du gâte de boxe de samedi soir, 

| à l'Hippodrome. 
On trouve encore des billets dans le hall 

I du « Journal de Roubaix », dans les bu­
reaux de tabac, dans le» tamrues H che» 

I M. GirauX, 19, m e du Mairéc-hal-Foch. 

IMMEUBLE DU BOULEVARD D E 
PARIS. — La démolition des immeubles 
de la « B A R Q U E D'OR » dont nous avons 
entretenu nosj lecteurs dans un précédent 
article, est à peu près terminée. 

Nous'entrons donc maintenant dans la 
période active de constructions. Rappelons 
que l'arrêté préfectoral, autorisant cette 
construction, a été signé le 10 octobre eti 
qu'un délai de 18 mois a été accordé aux 
entrepreneurs pour terminer le premier 
groupe d'immeubles, c'est-a-dire la partie 
qui s'étendra de la ( Galerie Dujardin » 
à la rue de Lille. 

Les travaux ont été confiés à des entre­
preneurs de premier ordre qui — nous en 
svons la certitude — donneront toute 
satisfaction aux souscripteurs- II» ont 
d'ailleurs pris l'engagement formel, vis-a-
vis des Hospice» et de la Préfecture, de 
mener à bien les travaux et de les termi­
ner — quoi qu'il en soit — dans un délai 
de 18 mois. 

Les travaux de terrassement sont confiés 
il MM. Carette-Duburcq de Roubaix. La 
Maison LéOB Planquart de Roubaix et la 
Maison Caroal de Lille, exécuteront le gros 
œuvre dont la structure a été étudiée pour 
assurer l'isolement complet des apparte­
ment». 

La Maison Henri Planquart de Roubaix 
fera les plafonds, les enduits intérieurs et 
extérieurs. 

La menuiserie, dont l'exécution sera 
particuiièremi-nt so'utnée est confiée â. la 
Société Louis et Victor Derville et Fils , 
de Roubaix ; les travaux de carrelage ù 
l'entreprise Mignon ; la ferronnerie il la 
maison Kiebbe et Coppenolle de Roubaix. 
Toute l'installation sanitaire et tous les 
travaux ae plomlerie seront exécutés pur 
M. Paul Planquart de Roubaix : les tra­
vaux de peinture et de décoration sont 
confiés à la maison Desmadryl de Roubaix; 
la marbrerie à la maison Lion et les tra­
vaux d'électricité ù M. Lefebvre de Rou­
baix. 

Cet* énumération vous prouve que « LA 
FONCIÈRE D E S F L A N D R E S » qui a 
reçu de 1 IMMOBILIÈRE ROUBAISIENNE 
DU BOULEVARD DE PARIS la r*ïav« 
d'édifier cet immeuble, a pris toutes dis­
positions pour donner satisfaction aux 
souscripteurs. 

MM. Fél\x et Jean BOYAVAL. architec­
te* de LA FONCIÈRE D E S F L A N D R E S , 
ont d'ailleurs fait appel A deux de leurs 
confrères, MM. Bouvy, architecte à Rou­
baix. qui conduira les travaux, et Vanden-
beuch, Président de la Société Régionxie 
des Architectes du Nord de la France, qui 
en contrôlera l'exécution. 

Que ceux qui n'ont pas encore adhéré fl 
1 IMMOBILIÈRE R O U B A I S I E N N E DU 
BOULEVARD DE PARIS se hâtent donc 
de choisir leurs appartements ou leurs ma­
gasin». Jamais ils ne retrouveront avec 
tout le confort moderne un emplacement 
aussi merveilleux. 

Pour tous renseignements qu'ils s'adres­
sent à: LA FONCIÈRE DES F L A N D R E S , 
43, rue du Docteur-Legay, La Madeleine ; 
au NÉGOCIATEUR FONCIER, 10«*>. rue 
Nationale, à Lille ; a M. J. Desmet, 3 . rue 
du Nord, a Roubaix : à M. Just-Dujardin, 
6, rue Faidherbe, a. Tourcoing. 3CS97d 

U CAMPAGNE 
ANTITUBERCULEUSE 

lia réunion générale de te campagne 
1932-33 du Timbre e unit .«bercail eux aura 
lieu à l'HOtei de Ville, dans la salle des 
A<DudJc«tuons, le hiodn 28 novembre, à 
18 h. Cette réun'on sera p'isoée sous la 
pnéVoence d'honneur de M. Lanseron. 
préfet du Nord. Au cwirs de cette 
réuniiori, M. le docteur Auijuwte. profes­
seur à la Faotrrtié de LilMe, fera une cau­
serie de circonstance. 

D'autre part, il y sera fait également 
un exposé des moyen» à employer pour 
que te campagne procbaiaie déipa«se eu 
réwa'jt'st ceux des années préeedentes. 

Une réception préliimomiire aura lieu à 
17 h. 30 pour les offVdeis et les persou-
nialioés, dan» le eabmet de M. le Maire. 

LE TRAFIC DE LA GRANDE VITESSE 
C'est une tTès sériesee régression du 

chapitre des voyageurs que signale le bul­
letin de la grand.» viteswe. pour le mo.s 
dernier. Les 30.925 voyageurs, dénombrés 
en 1931. ne sont plus aujourd'hui que 
24.950. et la recette enregistre une mo*ns-
value de 121.431 fr., «oit 529.430 fr. 70 en 
octobre. 

Expédition» messageries: 1931 18.352 
articles et 1.656 tome*; 1932. 16.714 et 
H98 t, — Postaux étrangers au départ: 
1931, 9.870; 1932. 9.3(13. — Pestsau fraa-
ca.ia au départ: L 3 1 . 112.034; 1!!:Ï2, 
110.51b. — Valeurs déchirées; 1081, 
1S.358; 1932. 14.110. — Wagons chargé* 
au dépairt: 1931, 823 ; 1932, U3!>; dsdkao 
gés : 1931, 797: 1932. 034. — Arrivages: 
1931, 9.632; 1932, 8.693. — Postaux & 
1 arrivée: 1931, 10.907; 1932. 10.515. —-
Klmboursements au départ: 1931, 10.194; 
1932. 9.302. — Remboursements à l'ar­
rivée: 1B01, 464; 1932, 367. 

LES MEILLEURES LAMPES nui 
meilleurs prix se trouvent à la S.C.L.A.E , 
12 rue du Curé. — Dépannas* officiel 
« Philips » et « Radiola ». 359 i5 

UNE LOTERIE INTERDITE 
Os chffotvn'er. M. Henri Goopman, 

51 ans, domicilié, 30, rue tie M.iubeuge. à 
Croix avait, pesa**! par s-o-n l**n cteur, 
organisé une tombola au profit d'une aveu­
gle qui habile ujie masure, rue Condorcet. 

Oomme lors. M. Coopman offrait deux 
vieilles autos et il avait l'<imtendon de 
mettre en cirouilation 6.OO0 b Lieis d'un 
franc. MaikS il ignorait que pouir organiser 
une tombola il faut une autorisation pré­
fectorale; il ne l'avait donc pa-s soliicrtée. 
Mails te police est intervenue. 

Il est c?rtuiin (jue M. Coopman est de 
bonme foi dams cette affaire. 11 avait aussi 
l'imtentiion de faire BSSaiaWst le Bureau 
de bienfaisance de cette tcin6o',a. Mais la 
loi e*t la loi, il faut te respecter, et bien 
que le chiffonnier ait racheté les 300 bi'Iera 
diéjà swisOTS-i. il a fait l'objet d'un pro­
cès-verbal pouir infraction à la loi du 2 i 
mai 1830. 

BIJOUTERIE DELAPLACE, 17. G"-
Kue, Rx. Bijouterie, Montres, Fantaisies. 

3U47U 

Le C a j a y j r r a . J j ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 
d? l'Union des Amicale» laïque* d * Nord 

lie Congre* d'arrondissement de l'Union 
.'es An'.esle* laïques du Nord aura lieu 
dimanche, au Foyer des Amicales. 42. rue 
d'Alsace, à Roubaix. Contrairement à ce 
qui avait été annoncé, il commencera à 
9 heures-, 

L'ordre du jour portera sur les ques­
tions suivantes : Les internats laïcs ; la 
question artistique à l'école et dac* les 
e mi cale.*. 

l'n déjeuner amical (coût 16 francs, 
pourboire compris) aura lieu à 13 h., 
à la « Taverne Liégeoise », place de la 
(lare. Les inscriptions s-.'-nt reçues ton.-
l->s jours, au Foyer des Amicales. 42. rue 
d Alsace, jusqu'au jeudi 24 novembre. 

Sent invités à assister à ce Congrès : 
les membres du corps enseignant, les pré­
sidents et présidentes d'Amicales, les 
membres des Comités d'Amicales, et tous 
les amicalis-tes, bommee et femmes. 
t-OUR SAINTE-CATHERINE, SAINTE-
CÉCILE! ! Avant d'acheter, comparai et 
voyez Les F A N T A I S I E S PARISIENNES, 
CI, Grande-Rue, à Roubaix, Fabricant 
spécialiste, qui vous présente ses nouveau­
t é : en SACS DE DAMES tous modèles, 
Portefeuilles, Portemonnaies, Etui*, Ser­
viettes, Liseuse* *t tout* la Maroquinerie. 
- 3C % moins cher, parce qu'il fabrique et 
vend directement. • Grand choix d* Tom-
pouces-, Fantaisies, Parapluies hommes 
tous modèles. 36623 

A l 'Union des Familles nombreuse* 
de la paroisse du Sacré-Cœur 

C'est dimanche prochain, à 16 heures, 
cu'an.ra lieu, en la «i l le du Cercle du bou­
levard de Strasbourg, la rétimon annuelle 
des familles nombreuses de a paroisse 
du Sacré-Ca?ur. 

Les invitations parviendront aux inté­
ressés d'ici jeudi. 

Les familles adhérentes qui, par oubli, 
n'en amraient pas reçu d'ici dimanche sont 
très instamment priées de ne pas hésiter 
à se présenter avec leur carte. 

Il y aura un* très intéressante tom­
bola qui permettra sn.no doute de donner 
un lot à choQue famille. Des distributions 
de friandises sertmt faites aux enfants. 

U n e voiture maraîchère accroche 
une voiture automobile en stationnement 

et. . . disparaît 
Mardi matiin, vers 8 h., urne automobile 

Hppartemiint à M. Albert Plouvier, 36 aav, 
confiictionneur, 36, rue de Mouvaux, à 
Rontraix, qui stationnait faoe à son domi­
cile a été accrochée par une voiture ma­
raîchère, dont le conducteur «'est éloigné 
sans s'occuper de l'accident et des dégâts 
iiu'il venait de causer. Une enquête est 

CROIX 
LE FBROKPTXTTB. DES OOBTTXIBUTI0N8 

«e tiendra à la diepoaitipa dea lontrilinolilr* 
demain ip.nli Af 14 i l « b . 

CONSULTATIONS D8 NOUHBISSONS — 
Demain jeudi à 10 h. à la Maisi n 4«a a? v en 
• ncialp* pitr M. ]p docteur B«rrryer *t h 19 h. 
au I>i»pein»ire de la alu'rplerie (testa Rus 
pail), pur M. ?» dc<-f»nr SwynKhed.lnir. 

HARMONIE MUTUELLE. — Répétition B.-
aêaata mercredi 23 m vembre a 20 h. Uo »:i 
siège, café saint-Pier «. Tambours et clairons 

WASQUEHAL 
An Parti démoerr.;- populaire 

I*es adhérent» de ia section de Was-
quehal sont invités à la conférence sur 
i'orgaaaisaeion de la Paix, qui sera donnée 
ce soir, à 20 h., au Blanc-Seau. Café de 
l'Hôtel, 1. rue du Docteur-iDupont, par M. 
Ixérard Landmam. président de 1« Section 
de Wattrelos du P. D. P. Voir l'avis dans 
la chronique Tourcosa»;. 

Eczéma 
Les personnes qui souffrent d t o z è m a 

Je(iuis des années peuvent recouvrer 
un sommeil j l i s .'nie en employant l a . 
Pommade tiailum qui arrête inaUutané-
meut les démangeaisons. 

i-s 

A l'Institution de Ségur 
MM. les membres de l'Association sco­

laire des Pères de familles de l'Ins.i.i-
tution de Ségur sont convoqués en assem­
blée générale ordinaire le lundi 5 decem-
lire 1032, à 18 h. 30, au siège social, rue 
Oolbert. A l'ordre du jour : Rapport du 
président ; rapport du trésorier ; élec­
tions statutait-j* ; questions diverses. 

A u x Ancien» de l'Institut professionnel 
C'est deimain soir jeudi, à 20 heures, 

•Jtte le H.P. Lemarchand donnera la pre­
mière «les trois conférences annoncée». 
Les deux Autres auront !ieu vendredi et 
samedi, fl 20 heures. Les Ancien» de l'Ins­
titut tiendront à y assister nombreux. 
Kendez-vous au Foyer à 19 h. 50. 

Un acte de probité 
if, Jules Fourleguie, boulangeir, rue de 

l'Alouette, a trouvé une certaine somme 
en billets de banque, qu'il s'est empressé 
de remettre au commissariat central. 

UNION DES MUTILÉS ET EÉFOBMXS. — 
L'inscription dea enfanta ipour la fête enfan­
tine qui aura lieu le 18 décembre, commen­
cera à partir du samedi 2*3 novembre jus­
qu'au 10 décembre inclus, de 1>8 h. 30 » 20 h., 
lea dimsnohsa, de 10 b. s midi, 6e munir, du 
livret de maringe et du carnet da sociétaire. 

LES MUTILES ET REFOUMBS DE BOU-
BAIX sont priés d'assister aux fun'rMlles de 
M. Henri Morelle, qui auront lieu jeudi, i 
3 h. 30, «n l'église St-Joseph. Rassemblement 
a la maison mortuaire, 55, rue Bollin, a-
8 h. 15. 

POU* L'ŒUVEE DU TIMBRE ANTITU­
BERCULEUX. — Le Comité Roukaisien a 
reçu la somme de 15 fr., montant d'une quête 
effectuée Ches M.JuIe* Pennel, 26, boulevard 
Gambetti. 

CERCLE DRAMATIQUE XEAN-MACÊ. — 
.TeuJi. réunion do kl Commission, a 19 h. A 
l'o-ilro du jour : Organisation du concert qui 
sera donné le 11 décembre prochain, au Foyer 
d'Edm-stion Ouvrière. 

AMICALE FAUL-BEBT. — Dimanche pro­
chain 27 novembre, à 19 h. 30. dan» la «alla 
(les fêtes de l'Ecole, grand bal annuel. Jeu 
da 421. les samedi et dimanche 2« et 27 no­
vembre, chez M. Leleu, 47, rue du Cartigny. 
Rt.batU.se le lundi 28, a 19 h. Deux billets 
donnent droit A l'entrée du bal. Rentrée des 
carnets dimanche, à 15 h.; dernier» billet» en 
vente au contrôle du bal et (Ae» M. Leleu. 

CERCLE ORPHEONIQUE « LES XL ».— 
Ce. mercredi au local .Tvpétition partielle 
pour les premiers ténors, barytons et basses; 
jeudi pour les deuxièmes tt'nors. 

ORPHEON « LES INOFTEîrSIFS ». — Ce 
sa i-péti 

CLUB STMPHONIQUE _DE L'EPEULB.— 
Aujourd'hui à 19 Ti. 30, répétition fié-nérale. 
inscriptions ipour le .banquet. 

—• Syirnhonie Enfantine. — Jeudi de 
10 h. à 11 h., cours de solfège: de 11 h. à 
12 h., deuxième cours de solfège: de 11 h. 
à l.i h., réoétition pour la symphonie. 

CHORALE « L'EPEULOISE ». — Aujour­
d'hui, A 20 h., répétition générale. 

CONCORDIA HARMONIE. — C'a aoir. i 
20 h., dernière répétition générale. 

vous présente 
pour le* F t T E S 
un choix immense 

7, m e P.erre-Motte (.<• Bijoux, Montra* 
- ROUBAIX - Bagues, Chevalières 

SOYEZ 

POUR LA CAISSE DE SECOURS DES 
POMPIERS. — MM. Bfli.éiwaux et Lmers, 
n-étcocianlB en bois, nie d» Marco., î , à Was-
quetial. ont verte * 1* Mairie, pour lacvpse 
d» accours d*t aawpeurs-pompier» de Was-
qaeh*l, une somme de 350 francs p-n recon-
naisnaiice de Veide efflrace qui leur » été 
portée lors de l'inrendi* qui s'est déclaré 
dans l*nr diantier le 1er sf^tern-bre dernier. 

AU SUJTT DES LOTERIES ET .TEUX DE 
DÈS. — l/oi-franiMt.oD de loteries et jeux 
de dé« est subordonné* à l'autorisation préa­
lable de U Prt'iftwtore. Ceux qui, sans l'auto­
risation préifettorele, mettent en vmte A*M 
billets ou cart-n <de jeux, même s'il s'agit 
d^une o?urre de bionfai.«:inc?t e m. mettent une 
infraction à la toi sar |«sj îoieries et «'expo­
sant à des pour.^i'tt-s judic'aires. 

REVISION DES VACCINATIONS. — T>a 
révision des va.-, i nation s opérées jeudi der­
nier, aura lieu demain jeudi, * le Mairie, de 
8 h. 30 à 9 h., et à l'Recole maternelle du 
Cepreau de 10 h. 30 à 11 h. 

LE PERCEPTEUR se. tiendra A la Mairie 
aujourd'hui mercredi, d* 14 h. 3-0 à H> h. 

M. Fouverjrue, contrôleur des contributions 
directes, se tiendra à la Mairie, le m.-me jour, 
aux mêmes heures, pour recevoir le» contri-

CONSTJLTATION DES NOURRISSONS. — 
Demain jeudi, à 13 h., ù l'Ecole maternelle 
du Noir-Bonnet. 

A L'AMICAI«E DU CAPREAU. — An local 
de la rue des .Ecoles, répétition générale ce 
soir evercredi : • 1* 'h. pour les pupilles et 
A 2-0 h. pour le» adultes. A 19 h., clique ecg-
laire et inscription des nouveaux adhérents. 

CONTRE LE VOL & L ' INCENDIE I 

Coffres-Forts "GRUS0Nv | 
2 1 . R U E ROYALE — LILLE 

Catalogue sur demande. - Tél. 450 
Réparations • Ouvertures 352801 

WATTRELOS 
LA STATISTIQUE AGRICOLE 

La Commission communale de statis­
tique egrioole s'est réunie hindi a la Mai­
rie. Après examens des déclarations des 
cutlirateuns, el le a dressé la stntiËtiique 
c-iaprès: 

Superficie des terres labourables: 645 
hectares 27 s r e s ; des prés natiurets: 33 h. 
19 a.: des paturegea et pacages: 55 h. 47; 
deis herbages: 20 h. 6 1 ; des cultures ma­
raîchères: 13 h. 38; cuituire florale: 2 h.17; 
des territoires non compris dans ic9 caté­
gories ci-dessus: 591 h. 9 1 ; «oit va total 
de 1.362 hectares, étral à la superficie 
cadastrale de ta commune. 

Lea principales productions végétale* 
se réipartisseot comme stût: blé, froment: 
284 bl. 3 1 ; seigle: 7 M. 75; avoine: 118 hl 
36 pommes de terre: 54 h. 70; betteraves 
foupragères: 107 h. 70; rutabagas et na­
vets fourragera: 7 h. 4 1 ; trèfle: 34 h. 9 3 ; 
luzerne: 1 h.; sainfoin: 0 h. 35; prairie* 
temporaires: 25 h. 99: fourrages annuels: 
2 h. 7 1 ; horticulture florale: 2 h. 17; cul-
dure maraîchère: 13 h. 38. 

Le rendement moyeu par hectare de blé 
fromen-c est de j30 quintaux de grain et 
41 quantaux à*) pailie; pour le seigle, 24 
quintaux t> grain et 38 quintaux de paille 
et 39 qiuntaux de grain et 3T quintaux de 
paille pour l'avoine. 

Les animaux de ferme se répartfss-ent 
comme suit: chevaux, 16 animaux au-
dessous de 3 ans; 130 de 3 a n s et au-
dessus; mulet, 1; 16 taureaux; 528 vache* 
laitières; 94 veaux d'un an et au-dessus 
67 veaux de xuoins d'un an; 2 béliers 
10 brebis: 1 mouton e t 2 agneaux et 
agnelles de moins d'un au: 2 verrats; 
12 Craies; 21 porc* à l'engrais de plus de 
6 mois e t 67 porcs de moins de 6 mois; 
chèvres, 3 . 

Le Docteur Girard SPINEWINE infor 
me le public qu'il installe son Cabinet de 
consultations rue du Petit-Audenarde, 140, 
à Herseaux. 36927d 

MINES DE BRUAY 

CARBOLUX 
Economie. Propreté, ai poussière, ai 

fumé*. — Dépositaires : 
E t " Monnier et Lamarquc, Rx T. 19.65 
Biacq et Rammaert, Toarcolag T. 4.47 

Les funérailles de M. Léonard B o r o y t 
médai l lé d o travail 

Hier ont eu lieu en présence d'une nom 
breuse assistance, à 10 h„ en l'église 
Saint-Vincent de Paul, les funérailles de 
M. Léonard Bos^uyt. ancien directeur des 
établissementis Dlialluiin-Leipers. titulaire 
de la médaille « I'ro Boolesie et Pontifice » 
et inédaïJé du travail. 

La me«se fut dite par M. l'abbé Potié, 
curé de la paroisse, ass-sté de ses vicaires. 
MM. les abbés Pecelle Jt Licourt. On no­
tait dans l'assistance de nombreux mé-
daaiéis du travail. 

Au cimetière du Crétinter. M. E. Dhal-
itûn. en que-loues paroles émues rappela 
SJ longue vie toute de travail et de dé­
vouement. 

UNION CHORALE — Jeudi proehain, à 
19 h. 30 au siège, 13, Grand'Place. répétition 
générale (Raînporter les insignes à la répéti­
tion de jeudi). 

VACCrNATIONS ANTrVARIOIJQUES. — 
Demain jeudi, i 10 k„ * l'Evole de tilie. de 
la ras d* Tourcoing, et A 16 h. iJ'Ecole de 
ganons de la rue de a» Baillerie.** 

AUX COMBATTANTS EEPUBLICAINS. — 
Assemblée générale dimanche 2 7, au siège, 
27, rue Carnot, à l'5 h. : Compte-rendu du 
Congrès national; questions diverses. Inscrip­
tion des enfants jusqu'à 11 ans pour l'Arbre 
i* Noël. (Se munir du livret de famille). 
— Commission : Réunion jeudi, a 9 11. 30. 

CONSULTATIONS CES NOUttEISSONS.— 
Demain jeudi, à 9 h., à l'Ecole de fille» de 
la rue d« Tourcoing, et a 14 h. 30 a l'Ecole 
de la rua de la Bailierie. 

MUSIQUE MUNICIPALE. — Demain jeudi 
à 20 h., répétition pour les musicien» désigné* 

i-om-ert qui sur» ! fa nu béie-fice de i tEoveajsj 
•lu Timbre Antituber. u'.eus. ^ ^ T ^ ^ ^ ~ 

SYMPHONIE EZS STNDICAZS VIBatTsV*J 
— Ce soir, à 20 h., r'pftition au lo»al. Que 
non iirrlortinlc à discuter. 

rPMPHO<HE WATT2SL083NN2. — 4 
soir mercredi, à 20 h., r.'péti:ion général» I 
siège-

LANNOY 
ŒUVEE du TIMBBE ANTITUBEBCULBUX m 
- La Comité local pour la reste du Tin*** M 

Antitu-bercuteux ae Kunira jeudi 24 novaas- 'M 
e. à 19 h. 30. 4 la Mairie. 
CONSULTATION DES NOUBBI8SONS. — • 

•Teudi 21 iiotemure, à 11 a„ i i'Eecl* de* M 
filles. 

LYS 1 
BLESS* AU GENOU. — M. Jcaa Piémont, J 

'" jni, mécanicien, cbel M. ConsUnt Berae*», • M 
fabricant, a reçu un? barre d» fer sur 1» f«- ftfj 
nou gauche et s'a*» fait une aérien»* blaasMsMasJ 

CONSULTATION SiES NOUBBISSONS. — . , 
Jeudi 24 novembre, à 14 h. 30, * 1» Mayliiaf 
à 15 h. 30, i l'Ecoia maternella, avenu* ' ' 

le-Frane*. 
L E J E R S 

MORT DE M - DELAPLACE 
LA DOYENNE DE LA P0PULA1 

lie mardi 15 mars dernier 
US. Petite-Frontière, M. Goa»»*»» 

le doyen de la population, d* 

M"* DELAPLAŒ 

était âgé de 93 ans. Depuis cette 
le titre de doyen était éd în a. Mme 
place, née U é c n i c e Kaason, acéie 
90 ans, et demejurant 19, rue d o Oa' 
Picavet. D'une santé robuste, eHe 
devoir compter sur de nombrtuau» 
de vie. ^ ^ ^ ^ ^ ^ 

11 y a quelques semaines, aa forte co tasHH 
tiitutiion s'affaiblit brusquemeot e t aj**>lfl 
mardi matin, sans aucune sountemee, laaasJsS 
l>ela place expira. La vénéré a 
eu quatre enfants. Depuis 
ans. elle habite m e du rsiipstajan 1 _ 

Ses funérailles s«rotat célébra*)*. atTsI 
vendredi 25 novembre, à 9 heures*, «*»j 
l'égUaa da Leera. 

DES TRAVAUX DE RÉFECTION 
SONT ENTREPRIS A L'ÉGLISE , 
•Nions avoni dit l'état »xtériea»_ «M; 

l'église de Leers, monument plu* ta* 
fols séculaire. Les intempéries des 
jointes à la vécusoé cies murs ont 
bien des coins de cette vieille 
pourtouir du liortail principal est 
état lamenoable; tonte* le* pierres 
ébrérjhée» et tâchées, par la fouSlle d* 
ferrure . du v i tra i supâneur. L*> 
lui-même n'est pas dtgira d'ut» t e l 

L'escalier extéirienr d* la tour 
en puînés; les pierres 6e* marene* 
cheot l e sol. Des dizaines et des 
de braques s'émiettent de chaque 
la porte de la tour. Enfin, de 
des fissures permettent i l'eau d* _ 
les murs et d'y entretenir un état peiSBa» 
nent d*buraiidrDe et donnent à réglas* «a)*_H 
Leers un aspect pins une misérable. 

La mauvaise impression produite à P a M ^ H 
ti'-".oii.r contraste encore plu* lorssnar**J^H 
franointt le oenll du lieu saint. l à t a a B ^ H 
rest>ire la propreté et le bon goût. 

Cet état de choses va changer un. P**J^H 
Depuss hier m a r i des réparataosa • a s s ^ H 
commencées. Le pourtour de kl port* ssa^H 
la cour sera réparé ainsi que l'escalier. S 
C'est un commeocement qui fera plaisir k a 
la population si fière de sa vieJEe éarlsa» U 

CONSULTATION SES NOUBBISSOVS. —> ~M 
Jeudi 24 novembre, de 15 h. » 1 1«>.W, t f l 
l'Ecole des filles, ru» de i* Mairie, fier M. s t f l 
docteur Carré. 

A L'OBPHEOV LEEBSOIS. — M»1(T* « • » • 
concert de dimanche prochain, il y «ne* tVpaV^H 
tition Rendrai* ce aoir. mercredi, à 20 a-i fl 

° CYSOING i 
VACCINATION ANTIVABIOLlqvrtL _ * j ^ 

Jeudi 34 novembre, à 14 b. 30, à 1* Mairie. ; 
iARNET DU J O U K f 

NAISSANCE 
— M. et Mme Gérard Lestienne «oat S 

heureux d'annoncer la naissance de l e a r J f l 
fils, Bertrand. Roubaix, 13 novembre x a M B l J 

1, rue du M.-Foch. Lundi 2S, mardi S l a H 

Robert HEUORE, Talllear D. M-, 
e de l'Industrie, Rx. Façon Perds 

complets 225. Manteaux, 80. Tailleur. 

LA MEILLEURE CUISINIERE a 0 < * J H 
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v « pe t i t Hercule , eû t t endu l e s deux 
tra ins e n dévidoir a u x é c h e r e a u x 
ti Omphaie , s i l es d o i g t s de Mile Able t 
i . 'avaient d é d a i g n é l 'aigui l le et la 
la ine . 

Kt c'était m a i n t e n a n t aux dé|>ens de 
Vil lepreux que la barbe de Marlln voi­
lait d'Ironiques s o u r i r e s . . . 

Les jours passèrent et , m a l g r é le ter­
rain conquis , Gisè le ne v o y a i t p a s 
poindre e n Vi l lepreux les prodromes de 
la capi tu lat ion déf init ive . N'aura i t -e l l e 
amorcé qu'un s imple flirt et le mari 
v i s é lui échapperai t - i l encore ? . . . 

C o m m e n t a m e n e r H e r v é A se déc la­
rer ou tout au moins à s ' engager a s s e z 
a fond pour que la retraite lui fut Im­
poss ib l e T . . . 

D e s a c c è s de révo l t e , su iv i s de d é ­
c o u r a g e m e n t s profonds , a s s a i l l a i e n t 
Gisè le e u souven ir d e s in tr igues ébau­
chées , parfo is si près d'about ir e t qui 
s ' é ta ient d i s s o u t e s e n t r e s e s do ig t s , ne 
lu: la!*«ftnt que la gout te d'eau sa le 
i lVne Imlle de «avon crevée . 

t>e».)iiis les s ix a n n é e s que se* pa­
rent s la promena ien t e n montre , que 
d'a louet tes , après s 'être m i r é e s a o mi ­
roir de s e s charmea, s ' é ta i en t e n f u i e s 
• tire d'allée, a v a n t que sur l 'une 
d'e l les s e f a t r a b a t t u l e filet de l 'oise­
leur. 

La j e u n e fille é ta i t l a s s e de ce t t e 
vu <!•• lutte et d 'aventure , mai s pins 
t-M-édée encore par le» révrl'jaluulluiis 
d o n t les s i e n s la harce la ient . A quoi 
lui s e r v a i e n t s a beauté e t a s Jeunesse , 
si e l l e n e s a v a i t po int , p a r l eur a p p â t . 

U n h o m m e pourtant s 'éta i t rencon­
tré dont el le s'était cru a imée et riu'elle 
a .mai t auss i . Mais J a c q u e s Littrae 
l ' é t a i t qu'un aventurier , r iche de ?a 
seule audace . S a n s deute avai t - i l i iéné-
tre la gêne que masqua i t la sans a s 
d o i é e de s Ablet , car il ava i t d i sparu 
s u b i t e m e n t au m o m e n t où Gisèle lui 
vena i t d'ouvrir s o n c œ u r . . . 

Il l ' a imai t c e p e n d a n t ;, e l l e l ' ava i t 
s ent i au trouble de ce t h o m m e si fort, 
n . i i s , a s surément , pauvre l u i - m ê m e , il 
reculait à la p e n s é e d'unir leurs deux 
misâ te s dont le boulet cutravera i t tout 
c y o r vers les conquête s t'.e la v i e . 

D è s lors, Gisè le s 'était a b a n d o n n é e 
aux vo lontés paterne l l es , t e n d a n t 
1 a p p â t de sa b e a u t é à c e u x que les 
s i e n s e s t i m a i e n t de s mar i s dés irables . 

P e u à peu, leurs a m b i t i o n s primi­
t i v e s s 'é ta ient a t t é n u é e s d e v a n t l ' in­
s u c c è s ; e l l e s r e bornaient m a i n t e n a n t 
i t rouver pour g e n d r e un h o m m e dp 
s i tuat ion a s s i s e e t de nom hunorab'.e 
tUi' couvrirait le pa^sé douteux de leur 
ex i s t ence de rasta i i tourre . 

Vi l lepreux leur parut ce lui - là , et ai*r 
lui i l s or ientèrent leur fille. 

E t m a i n t e n a n t , i l lui fa l la i t jouer 
encore l 'éternel le c o m é d i e d e l ' amour 
pour conquérir u n h o m m e qu'e l le n'ai­
m a i t pa« !••• 

A s s u r é m e n t , H e r v é ne lui inspirai t 
i n s d'nvorsi"n: el le reconnaissa i t qu'il 
Était bieu <lc as personne, tinte il un 
bei. u nom que son succOs d'écrivain 
rehaussait d'un n o u v e a u lustre , enf in 
«jue sa v a n i t é aérai t s a t i s f a i t e de a'en-
tendre a n n o n c e » d a n s les. s a l o n a » 

V i c o m t e s s e de V i l l e p r e u x . . . A l lons ! 
e u te fo ls -c i , il fa l la i t va incre : . . . 

Klle se s e n t a i t a bout de forces , i m -
piiis^ante. si e l le échouai t , à entre ­
prendre ai l leurs un nouveau s i f g e . . . 
Miiis elle se heurtai t i la réserve d'Her­
v é . . . Cnmmeti t , c o m m e n t v io lenter la 
fortune 7 . . . 

L ' insomnie la tordait , ardée de 
fiivre p a r m i le désordre d e s e s orei l ­
lers. E l l e s e leva souda in e t v i n t 
s 'accouder il la fenêtre large ouverte . 

l 'n souffle frais la caressa et , déi i -
(••(•iiseinenf. désaltéra s e s l èvres . La 
g l a n d e paix nocturne enve loppai t la 
terre endormie , m a i s a u delà , toujours 
eu rumeur, pa lp i ta i t !a m e r dont e l l e 
e n t e n d a i t l e s flots sang lo ter a la 
g r è v e sa p la in te éternel le . 

E t là -bas , prunel le a t t e n t i v e , ve i l l a i t 
auss i le phare , j e t a n t s e s lueurs a l ter­
nées a u x errants de la m e r du h a u t de 
lYrchlpe l de s 8 e p t - I l e s , c e s S e p t - I l e s 
vers l e sque l l e s de s barqnes d e v a i e n t 
le* mener , ce nintln m ê m e , d In c h a s s e 
du macareux . 

Pour év i ter les m a l a d r e s s e s des 
v o i s i n s , d e u x t ireurs s 'embarquera ient 
« • s e m b l e . . . H e r v é aérait s o n c o m p a ­
g n o n . C'étai t presque u n e j o a r n é e e n ­
tière de t è t e a t ê t e . . . A h i c e t t e fo l s , 
e';e parv iendra i t b i en a l 'ensorceler 
nt-sez pour que le m o t e s p é r é jai l l i t e n ­
fin de »ps m i n a ! . . . 

Avant de rc^at-'iicr son lit , ses yeux . 
Uv nouveau , rencontrèrent le rayon 
é m a n é d u phare ; e l l e souri t , réconfor­
tée, vou lant vo i r e n lo i , cornai* n n 
b e u i e u x p r é s a g e , s e l ever s o n étioi la. , . 

Dan* la n a s s e 

Le soleil se leva d a n s un ciel pâle 
où s'eff i lochaient de m i n c e s nuées . 
C<tte m e n a c e de journée v e n t e u s e ne 
rt froidi t pas l 'ardeur des chasseurs 
auvouels était promis un eibier inconnu. 

Le macareux qui. sur la eôte, se 
n o m m e plus v u l g a i r e m e n t calculot , e s t 
un migrateur . A u pr intemps , il arrive 
des i iords norvég iens e t creuse son nid, 
tel un terrier, a u flanc de s plus déser­
tes fa la i ses : c e t t e recherche de l ' isole-
roent lui fa i t élire de préférence les 
Iles inhabi tées . 

Son corps qui , par la tai l le e t la 
couleur s e rapproche de ce lu i du v a n ­
neau , s e t e r m i n e par un b e c corné, 
rose, très fort , tai l lé e n coutre de char­
rue, à l 'a ide duque l l e m a c a r e u x en» 
t a m e le so l e t creuse le trou où s'abri­
tera sa n ichée . 

• 
Sur la ca le de Tres taou . l e s couples 

de chasseurs s 'embarquaient . U n e s a g e 
mesure de prudence a v a i t a s s i g n é , a 
chaque bateau, une l i e différente pour 
object i f . D e la s o r t e c h a c u n s e r a i t A 
l'abri d u p l o m b d e s vtusina. 
W l e p i e u r «t Gisèle , à l'aile droite 
de l a l i gne , d e v a i e n t c ing ler sur 111e 
Bouz ic , la p lus e x c e n t r i q u e à l 'ouest 
de l 'archipel . 

Vers midi , l es embarcat ions se rallie­
raient à l'Ile a u x Moines , où une équi­
p e de- d o m e s t i q u e s transportée a part 
i n a u i ' e r a l t le dé jeuner s u r l a terre**» 
da Hiiiiria*»». B — M f c i d* ~ 

car, en plus de s o n phare, l'Ile 
; è d e un fort désaf fecté e t une ca 
e-; ru ines d a n s laquel le jad i s t 
garnison une sect ion d'artil lerie, 
n'en reste plus qu'un c i m e t i è r e . . . 

Enfin, en prévis ion de l 'ardeur 
lu c h a s s e ou de quelque c a u s e fi 
qui at tarderai t certa ine groupes 
panier c o n t e n a n t u n e co l la t ion 1 
é t a i t déposé d a n s chaque 

C o m m e il offrait la m a i n A 
pour monter à bord, H e r v é la 
pia c o m m e s i une f e m m e non 
révélait à lni. 

Coiffée d'une casquet te «oupie 
débordaient s e s c h e v e u x d e 
b.'ouse serrée a la ta i l l e par 
tirre de cuir naturel , p o r t a n t d * 
guê tres d e c h a m o i s , lea p i eds 
c a m b r é s a l 'aise d a n s de 
dequins de cuir f a u v e , s i i s 
plus bel le e n c o r e d a n s c e 
ctilin. A s s i s e fl l'arrière, e l l e s s 
e t la issa une d e se s m a i n s pli 
l-i fraîcheur de l'eau, le long d a 
dage . 

Le t W r o n J é g o u eût tôt 
I<a barque « i n c l i n a , f rô lant l ' e s » 
p o i n t e de s a Toile, SB_ 
prend son vol. La bris* ' 
noroît ; par bonds 
s 'abandonnait a n t a n g a g e 
borcenient dont, e l le s embla i t 
u» dél ic ieux uieu-être . 
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